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Die Missionspfarrei Birsfelden.
(Geschichtliche Skizze.)

Die katholische Pfarrei Birsfelden — eine Stunde von Basel
entfernt — ist neben ihren zürcherischen Schwestergemeinden
Männedorf und Horgen eine der ältesten Missionskirchen der
Schweiz.

Birsfelden war in früheren Jahrhunderten ein Hof des
Kluniazenserklosters St. Alban in Basel und hiess Kleinrheinfelden.
Es befand sich daselbst eine Kapelle für die Lehensleute. Im
Hofe, einem klosterähnlichen Gebäude, das heute noch steht, sollen
die Basler Mönche mitunter ihren Sommeraufenthalt genommen
haben. —

Mit der Reformation Basels und der Aufhebung der dortigen
Klöster ging auch die Kapelle in Birsfelden ein. Drei Jahrhunderte
vergingen, ohne dass in Birsfelden je wieder das hl. Opfer
gefeiert wurde.

Erst im September 1865 konnte dort wieder der
erste katholische Gottesdienst gehalten werden und
zwar in einem Schulhause. Während nämlich zu Anfang
des letzten Jahrhunderts in Birsfelden nur zwei Häuser sich
befanden, hatte sich inzwischen auf Grund des freien Niederlassungsrechtes

und der Nähe des industriellen Basel ein Dorf von ca.
1500 Einwohnern (worunter 250 Katholiken) gebildet. Da' zudem
in den benachbarten Orten Muttenz, Neuewelt und Münchenstein
sich ziemlich viele Katholiken niedergelassen hatten, trat immer
mehr die Notwendigkeit zu Tage, für die kirchlichen Bedürfnisse
dieser katholischen Ansiedler in ausreichender Weise Sorge zu
tragen. Kaum war daher im Jahre 1864 der „Verein der
Inländischen Mission" ins Leben getreten, als Pfarrer Businger vom
benachbarten Arlesheim die Missionsstation Birsfelden errichtete
und Pfarrer Jos. Bapt. Bauer vom Bischof von Basel als deren
erster Missionspriester bestimmt wurde.

Unter Pfarrer Hegglin aus Zug konnte endlich im
Jahre 1869 der Bau eines Missionskirchleins
begonnen werden. Am Pfmgsttage 1870 wurde dasselbe durch
Dekan Cueny von Therwil benediziert — unter dem Patrozinium
des hl. Pantalus, ersten Bischofs der Städte Augusta Rauracorum
und Basilea, zwischen denen das Missionsgebiet von Birsfelden
sich ausdehnt. Das Kirchlein war ein einfacher Bau von 25 m
Länge, 11 m Breite und bot Raum für 250 Sitzplätze.
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„Birsfelden ist ein Wanderdorf. Zwar bleiben seine Häuser
stehen, aber die Menschen wechseln von Jahr zu Jahr. Wer in
den Arbeitervierteln der Stadt Basel nicht mehr Platz findet, zieht
nach Birsfelden hinaus." So hatte bereits im Jahresberichte von
1870 Pfarrer Hegglin von seiner Missionsgemeinde geschrieben.
Damals zählte Birsfelden kaum 400 Katholiken. Heute ist die
noch immer flottante katholische Bevölkerung auf 1600 Seelen
angewachsen. Die Pfarrbücher pro 1911 verzeichnen 42 Taufen,
5 Ehen, 28 Beerdigungen. Unterrichtskinder 280. Die Kirche,
auf welcher infolge notwendig gewordener Vergrösserungen noch
Fr. 15,000 Schulden haften, ist mit den Jahren neuerdings zu
klein geworden, so dass in nicht zu ferner Zeit an eine
abermalige Vergrösserung oder an einen Neubau gedacht werden muss.
Diese Aufgabe zu lösen wird indessen nach wie vor dem guten
Willen der Birsfelder Freunde und Wohltäter vorbehalten sein.

Was wir nun in Rekapitulation der bald
fünfzigjährigen Missionsgeschichte Birsfeldens den lieben
Lesern und Leserinnen des J ahresberichtes ans Herz
legen möchten, ist der Wunsch an sie, zu gegebener
Stunde dem Rufe unserer hochwürdigsten Oberhirten
Folge zu leisten und ein Scherflein beizusteuern an
den Pfarrbesoldungsfond der Missionsgemeinde
Birsfelden.

Dann wird Birsfelden die erste jener Missionskirchen sein,
welche in Bezug auf die Pfarrbesoldung für immer aus dem
Unterstützungsrayon der Inländischen Mission ausscheidet, und letzterer
Gelegenheit gibt, ihre mütterliche Sorge wieder anderen, neuen
und ebenso grossen Bedürfnissen der katholischen Diaspora
zuzuwenden. —



La paroisse de Mission de Birsfelden.
(Esquisse historique.)

La paroisse catholique de Birsfelden — à une heure de Bâle —
est, avec ses deux paroisses — sœurs zurichoises, Männedorf et
Horgen, l'une des plus anciennes églises de mission de la Suisse.

Birsfelden était, dans les siècles passés, une cour du couvent
St. Alban à Bale et se nommait Klein-Rheinfelden. Il s'y trouvait
une chapelle pour les vassaux. Dans la cour, bâtiment, ressemblant

à un couvent et qui subsiste encore aujourd'hui, les moines
de Bâle venaient, dit-on, faire leur séjour d'été.

Avec la réformation de Bâle et la suppression des couvents
de cette région, la chapelle de Birsfelden disparut. Des siècles
s'écoulèrent sans que, à Birsfelden, la Sainte-Messe soit jamais
célébrée.

Ce n'est qu'en Septembre 1865 que le premier
service divin catholique put y être célébré et ceci dans
une maison d'école. Tandis qu'au commencement du siècle
dernier il n'existait que deux maisons à Birsfelden, il s'était peu
à peu formé grâce au permis dé domicile et à la proximité de
la ville industrielle qu'est Bâle, un village d'environ 1500 habitants

(parmi lesquels se trouvaient 250 catholiques).
Comme, d'un autre côté, passablement de catholiques s'étaient

établis dans les paroisses avoisinantes de Muttenz, Neuewelt et
Munchenstein, la nécessité se fit de plus en plus sentir, de pourvoir

aux besoins religieux de ces colons catholiques. C'est pourquoi,

à peiDe la société des Missions intérieures eut-elle, en 1864,
vu le jour, que le révérend Businger, curé de la paroisse voisine
d'Arlesheim, fit de Birsfelden une station de Mission et le révérend

Jean-Baptiste Bauer eu fut nommé premier curé missionnaire

par Monseigneur l'évêque de Bâle.
Ce fut en 1869, sous le révérend Hegglin de Zug, qu'on put

enfin commencer la construction d'une petite église de Mission.
A Pentecôte 1870 elle fut benie par le doyen Cueny de Ther-
wil — sous le patronage de St. Pantalus, premier évêque des
villes Augusta Rauracorum et Basilea, entre lesquelles s'étend le
district de Mission de Birsfelden ; la petite église une modeste
construction de 25 mètres de longueur sur 11 mètres de largeur
et pouvait contenir 250 fidèles.
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„Birsfelden est un village de nomades, dont les maisons restent
naturellement stationnaires, mais dont les habitants changent d'année
en année. Ceux qui ne trouvent point de place dans les quartiers
ouvriers de Bâle, s'en vont à Birsfelden." Voilà ce qu'écrivait de sa
paroisse de mission dans son rapport de 1870 le révérend curé
Hegglin. A cette époque Birsfelden complait à peine 400 catholiques.
Aujourd'hui sa population catholique toujours flottante, s'élève à 1600
âmes. Les livres de paroisse pour 1911 indiquent 42 baptêmes, 5
mariages, 23 enterrements, enfants de catéchisme 280. L'église qui, en
conséquence d'agrandissements devenus nécessaires, a une dette
de frs. 15,000, est devenue d'année en année trop petite, en sorte
qu'on peu prévoir qu'il faudra songer sous peu à l'agrandir de

nouveau, ou à en construire une plus grande. A cet effet il nous
faut compter maintenant, comme autrefois sur la bonne volonté
des amis et bienfaiteurs de Birsfelden.

Ce que nous désirons obtenir, par la récapitulation de l'histoire
de la Mission de Birsfelden, c'est de prier nos chers lecteurs
et lectrices du rapport annuel de bien vouloir, au
moment donné, répondre à l'appel pressant de nos vénérés
évêques et de contribuer leur obole au fonds de traitement

de Birsfelden. Ainsi cette paroisse sera la première
église de mission, qui, quand au traitement du pasteur, se sera
retirée du rayon de secours des missions intérieures qui pourront
de cette façon, étendre leur sollicitude maternelle à de nouveaux
et d'aussi, grands besoins de la diaspora catholique.
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